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			Préparation 
et méthodologie

			L’épreuve d’après le BO spécial n° 2 du 13 février 2020

			Objectifs

			L’épreuve suppose la maîtrise des compétences, connaissances et capacités du programme d’enseignement de spécialité Sciences de la vie et de la Terre du cycle terminal. Les sujets portent uniquement sur le programme de terminale. La démarche scientifique est au cœur de ces programmes. Les compétences expérimentales y occupent une place importante et sont évaluées dans l’épreuve de spécialité Sciences de la vie et de la Terre du baccalauréat général.

			Évaluation et notation

			L’épreuve de spécialité Sciences de la vie et de la Terre est affectée du coefficient 16 ; elle est notée sur 20. Elle comporte une partie écrite, comptant pour 15 points, et une partie pratique avec évaluation des compétences expérimentales, comptant pour 5 points.

			Structure de la partie écrite

			D’une durée de 3 heures 30, l’épreuve est constituée de deux exercices.

			➤Exercice 1 (6 ou 7 points)

			Dans cette première partie de l’épreuve écrite, le candidat rédige un texte argumenté répondant à la question scientifique posée. L’exercice peut être accompagné d’un ou plusieurs documents. Il permet d’évaluer la capacité du candidat à mobiliser des connaissances, à les organiser et à les exposer avec la syntaxe, le vocabulaire scientifique et tout mode de communication scientifique appropriés. Il appuie son exposé et argumente ses propos à partir d’expériences, d’observations, d’exemples éventuellement issus du ou des documents qui peuvent être proposés dans l’énoncé.

			➤Exercice 2 (8 ou 9 points)

			Dans cette seconde partie de l’épreuve écrite, le candidat développe un raisonnement scientifique pour résoudre le problème posé.

			L’exercice permet d’évaluer sa capacité à pratiquer une démarche scientifique, à partir de l’exploitation d’un ensemble de documents et en mobilisant ses connaissances. Le questionnement amène le candidat à choisir une démarche pour résoudre le problème posé et l’exposer ; à analyser les documents fournis et intégrer leur analyse ; à structurer et rédiger correctement son raisonnement.

			Conseils pratiques pour la préparation de l’épreuve

			Se préparer à l’épreuve écrite

			•Le travail de base a lieu en classe. Vous devez impérativement sortir de cours ou de TP en ayant compris tout ce qui a été travaillé pendant la séance. Plus vous serez intellectuellement actif en classe plus vous serez efficace dans votre travail personnel. C’est à cette condition que vous pourrez progresser et atteindre le niveau requis.

			•Vous devez ensuite reprendre vos cours chez vous ; vous pouvez par exemple les mettre en fiches. Vous maîtriserez d’autant mieux le vocabulaire, les connaissances et les méthodes que vous ferez ce travail très régulièrement. Si vous travaillez par à-coups vous serez moins efficace et vous augmenterez les risques d’imprécision, de trous de mémoire et de confusion.

			•Une épreuve de SVT doit être bien rédigée, bien orthographiée et utiliser un vocabulaire précis sur le plan scientifique.

			Dans ce but

			•Utilisez des phrases courtes comprenant un sujet, un verbe et un ou deux compléments au maximum. Vos idées seront plus claires ; vous limiterez le risque de faute de français ; une correction éventuelle, quand vous relirez votre copie à la fin de l’épreuve, sera plus rapide.

			•Les termes scientifiques doivent être connus : vous devez apprendre leur définition et cerner le contexte précis dans lequel ils sont utilisés. Utilisez des phrases-types préparées quand vous révisez vos cours pour exposer clairement et précisément les connaissances de base. Les verbes jouent un rôle important dans la compréhension de votre raisonnement ; par exemple, au lieu de dire « évoluer », verbe au sens vague s’il est utilisé seul, écrivez « augmenter, croître, diminuer, décroître… », des verbes qui précisent une modification orientée des valeurs chiffrées.

			•Il est intéressant de répéter ces phrases-types à haute voix tout en les intégrant dans un raisonnement clair. Cela permet de bien s’approprier les tenants et les aboutissants d’un sujet et d’en améliorer la fluidité. Vous gagnerez en efficacité aussi bien à l’écrit qu’à l’oral.

			•Des schémas bien précis sont fréquemment attendus (en fonction du sujet et des consignes qui l’accompagnent). Si l’énoncé ne précise pas que des schémas sont demandés, il est souvent utile d’en réaliser afin de présenter plus clairement les mécanismes travaillés ou son raisonnement. Entraînez-vous à les tracer proprement et rigoureusement en respectant les règles vues en classe. Des légendes et un titre précis doivent impérativement les accompagner.

			•Entraînez-vous régulièrement car cela permet d’acquérir des réflexes aussi bien dans la rédaction des idées que dans la réalisation des schémas. Le jour de l’examen, vous aurez acquis des automatismes qui vous feront gagner du temps quant aux choix à faire, au plan à suivre, au texte à rédiger et aux schémas qu’il faudrait y intégrer.

			Maîtriser l’épreuve écrite

			➤Exercice 1

			•Dans un premier temps, vous devez cerner le sujet à traiter :

			–Commencez toujours par bien lire le sujet pour identifier la question scientifique que l’on vous demande de travailler. Demandez-vous ce qu’attend le correcteur et quelle démarche il veut que vous suiviez.

			–Si un ou des documents sont associés à l’énoncé, lisez-les afin de vous faire une idée du cheminement intellectuel à suivre.

			–Un apport de connaissances extérieures aux documents est exigé dans l’énoncé.

			–Écrivez sur un brouillon les idées principales qui correspondent précisément au sujet.

			–Choisissez les schémas à intégrer, si cela est utile.

			•Dans un deuxième temps, vous allez organiser votre brouillon maintenant que vous avez déterminé la question scientifique à travailler, le raisonnement attendu et la démarche que vous allez employer :

			–Rédigez une introduction qui reprend la question scientifique posée.

			–Composez un plan en deux parties (ou trois si vous y êtes habitué) et prévoyez les schémas à y intégrer éventuellement.

			–Rédigez une conclusion qui reprenne la question scientifique posée et y réponde.

			•Dans un troisième temps, vous allez rédiger votre devoir :

			–Écrivez les mots en totalité sans recourir à des abréviations personnelles. Les abréviations scientifiques conventionnelles sont acceptées à condition de respecter la présentation suivante : écrivez le mot en entier la première fois qu’il est utilisé dans la copie, suivi de son abréviation ; dans la suite du devoir vous pourrez utiliser la seule abréviation. Par exemple, le dioxygène O2 qui sera écrit par la suite O2.

			–Des phrases courtes, un vocabulaire précis et une grammaire correcte facilitent la lecture de votre copie. La clarté et la qualité de votre raisonnement n’en seront que plus évidentes pour le correcteur.

			–Pensez à sauter des lignes entre les différents paragraphes ; cela met en valeur l’organisation et la progression de votre raisonnement ; cela rend la lecture plus confortable pour le correcteur.

			–Intégrez les schémas au fur et à mesure que le raisonnement y conduit. Les schémas sont tracés au crayon à papier bien taillé ; ils sont assez grands pour être lisibles ; ils sont insérés dans le texte mais nettement séparés de ce dernier ; n’oubliez pas d’ajouter une légende et un titre.

			➤Exercice 2

			•Dans un premier temps, vous devez cerner le sujet à traiter :

			–Commencez toujours par le lire attentivement pour identifier le problème à résoudre. Qu’attend le correcteur ? Quelle démarche demande-t-il ?

			–Un apport de connaissances extérieures aux documents est exigé dans l’énoncé.

			–Lisez chaque document proposé afin de vous faire une idée du cheminement intellectuel à suivre.

			–Écrivez les idées principales qui se dégagent de chaque document sur un brouillon.

			•Dans un deuxième temps, vous allez organiser votre brouillon maintenant que vous avez cerné le problème à résoudre ainsi que le raisonnement attendu et la démarche que vous allez suivre :

			–Rédigez une introduction qui reprend la question scientifique posée.

			–Regroupez les idées principales en un plan en deux (ou trois) parties.

			–Analysez chaque document en gardant toujours à l’esprit le problème à résoudre. Les documents proposés l’ont été afin que vous suiviez une démarche logique et constructive.

			∗S’il s’agit d’un graphique, la(es) courbe(s) qu’il comporte a(ont) une signification biologique ou géologique. Identifiez les ruptures dans leur tracé en termes d’amplitude, de fréquence ou d’inflexion. Repérez les valeurs chiffrées significatives que vous devrez citer dans votre devoir.

			∗S’il s’agit d’un tableau, les indications qu’il comporte peuvent faire référence à un témoin qu’il faut repérer car les informations apportées par le document ont été obtenues par référence à ce modèle. Repérez les valeurs chiffrées significatives que vous devrez citer lors de la rédaction. Utilisez systématiquement cette signification et associez-la à un verbe précisant le sens de son évolution.

			∗S’il s’agit d’un schéma, d’une photo… le titre et les légendes doivent être étudiés afin de cerner l(es) information(s) essentielle(s).

			∗Détectez le(s) message(s) principal(aux) apporté(s) par chaque document et ce en lien avec le problème à résoudre.

			∗Regroupez les documents de manière logique en fonction des informations qu’ils apportent et répartissez-les dans les deux parties du plan.

			∗Prévoyez les apports de connaissances extérieures. Intégrez ces apports de manière ciblée pour étoffer l’analyse d’un document.

			•Dans un troisième temps, vous allez rédiger votre copie

			–De même que dans l’exercice 1, aucune abréviation personnelle n’est acceptée et les abréviations scientifiques doivent respecter les conventions indiquées.

			–La rédaction doit être soignée tant en termes d’orthographe que de grammaire.

			–Sautez des lignes entre les différents paragraphes.

			–Déroulez votre texte en insistant sur les points importants du raisonnement.

			–Les documents sont présentés au fur et à mesure que leur étude est nécessaire. Vous devez présenter le document (son titre, le type : schéma, tableau, graphique, photographie, etc.) et les idées majeures issues de l’analyse que vous avez conduite. Si des valeurs chiffrées accompagnent le raisonnement, celles-ci doivent être présentées avec leur unité précise.

			–En fin de devoir, la conclusion permet de répondre au problème posé en introduction.
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			Énoncé

			Exercice 1 La reproduction sexuée7 points

			La reproduction sexuée permet l’apparition à chaque génération de nouveaux génomes individuels et contribue ainsi à la diversification du vivant. On s’intéresse à deux croisements tests qui ont pour but de faire connaître le génotype d’un individu qui présente un phénotype dominant.

			Montrer comment au cours de la reproduction sexuée, les brassages génétiques se produisant au cours de la méiose, assurent une diversité des génotypes des descendants du couple.

			Vous rédigerez un texte argumenté en vous aidant du document de référence. Votre travail sera accompagné des schémas que vous jugerez nécessaires.

			
				
					
				
				
					
							
							Document de référence	Expériences de croisement 
entre différentes souches de Drosophiles

							On réalise différents croisements entre des Drosophiles. Les tableaux suivants récapitulent les croisements effectués et les descendants obtenus.
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							D’après : Prépabac SVT, Hatier 1994, J. Bergeron et JC. Hervé, p 116

						
					

				
			

			Exercice 2 Les peintures de la grotte Chauvet8 points

			D’après Sujet de SVT Bac S, Amérique du Nord, session 2008

			Les peintures de la grotte Chauvet comptent parmi les plus anciennes peintures rupestres connues.

			En utilisant les informations apportées par les documents :

			•datez par la méthode absolue les deux phases de fabrication de charbons de bois ;

			•datez ensuite par la méthode relative la réalisation de la peinture.

			
				
					
				
				
					
							
							Document 1	Les objets géologiques de la grotte Chauvet
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							Les peintures préhistoriques sont réalisées avec des fragments de charbon de bois et des pigments minéraux. Les éléments dissous dans l’eau circulant dans la grotte cristallisent sous forme d’un voile de calcite recouvrant les parois et certaines peintures. Ce voile de calcite est lui-même recouvert d’un dépôt de charbon résultant d’un mouchage de torche (frottement de torche sur la paroi pour retirer la partie carbonisée qui asphyxie la flamme).

							Schéma des recouvrements vus en coupe :
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							Document 2	Datation par le 14C

							L’isotope 14C de l’élément carbone se désintègre en élément azote et se régénère régulièrement en haute atmosphère à partir de l’azote de l’air : il se retrouve donc en proportion constante et connue dans tous les milieux et tous les êtres vivants. Lorsqu’un animal ou une plante meurt, son métabolisme cesse et son carbone n’est plus renouvelé. En raison de la désintégration radioactive le rapport du nombre d’atomes 14C résiduel (P) sur celle au moment de la mort (Po) décroît au cours du temps.

							Deux ensembles de mesures ont été réalisés pour la grotte Chauvet.

							•le premier réalisé sur des fragments de charbon de bois prélevés sur les peintures fournit des valeurs P/Po comprises entre 1,64 % et 2,70 %

							Parmi les critiques émises sur la validité de leur datation, revient celle que l’on ne date pas directement la peinture mais les matières utilisées. Ce charbon de bois a pu être fabriqué pour cet usage ou prélevé dans un foyer bien plus ancien.

							•le second réalisé sur des fragments de charbon de bois prélevés sur les mouchages de torche fournit des valeurs comprises entre 3,47 % et 4,37 %. Ces torches étaient fabriquées à partir de branches prélevées sur l’arbre au fur et à mesure des besoins.

							Tableau des âges correspondant aux mesures des rapports isotopiques du carbone :

							
								
									
									
								
								
									
											
											P/Po (en %)

										
											
											Age correspondant (années)

										
									

									
											
											53,660

										
											
											5 000

										
									

									
											
											28,794

										
											
											10 000

										
									

									
											
											15,451

										
											
											15 000

										
									

									
											
											8,291

										
											
											20 000

										
									

									
											
											4,449

										
											
											25 000

										
									

									
											
											3,928

										
											
											26 000

										
									

									
											
											3,468

										
											
											27 000

										
									

									
											
											3,062

										
											
											28 000

										
									

									
											
											2,704

										
											
											29 000

										
									

									
											
											2,387

										
											
											30 000

										
									

									
											
											2,108

										
											
											31 000

										
									

									
											
											1,861

										
											
											32 000

										
									

									
											
											1,643

										
											
											33 000

										
									

									
											
											1,451

										
											
											34 000

										
									

									
											
											1,281

										
											
											35 000

										
									

									
											
											1,131

										
											
											36 000

										
									

									
											
											0,999

										
											
											37 000

										
									

									
											
											0,882

										
											
											38 000

										
									

									
											
											0,779

										
											
											39 000

										
									

									
											
											0,687

										
											
											40 000

										
									

									
											
											0,607

										
											
											41 000

										
									

								
							

						
					

				
			

		


		
			Avant de commencer

			[image: ]Toujours bien lire et relire l’énoncé

			➤Exercice 1. La reproduction sexuéep. 17

			■Sur quelle partie du programme portent les connaissances ? Il s’agit de la partie « L’origine du génotype des individus » et en particulier « Le brassage des génomes à chaque génération : la reproduction sexuée des eucaryotes ».

			■Si des documents sont insérés dans l’énoncé, quelles sont les informations qu’ils apportent en lien avec la question posée ?

			➤Exercice 2. Les peintures de la grotte Chauvetp. 18

			■Sur quelle partie du programme porte le sujet ? Il s’agit de la partie « Le temps et les roches » et en particulier la datation de peintures rupestres grâce à la datation absolue et la chronologie relative.

			■Quelles sont les informations apportées par les documents en lien avec la question posée ?

			[image: ]Les pièges à éviter

			➤Exercice 1. La reproduction sexuéep. 17

			■Toutes les étapes de la méiose ne sont pas attendues. Il s’agit bien sûr de montrer qu’on maîtrise cette question mais en mettant en évidence les deux types de brassages qui peuvent survenir au cours de la méiose.

			■Attention le sujet ne comporte que le terme méiose ; il ne comporte pas le terme fécondation. Il s’agit donc de ne traiter que les mécanismes se produisant aux cours des méioses des individus nés en F1.

			■Les schémas doivent présenter des chromosomes bien dessinés. Les chromatides d’un même chromosome ne se croisent jamais ; elles sont côte à côte reliées par une zone appelée centromère. Il convient de dessiner jusqu’à la fin du devoir des chromosomes ou des chromatides dont la taille corresponde à celle qui a été retenue au début ; leur taille en effet n’est en rien affectée par ce qui est demandé.

			■Comme deux paires de chromosomes interviennent ici, il est souhaitable soit de les dessiner d’une taille différente soit d’utiliser de la couleur afin de bien les identifier.

			➤Exercice 2. Les peintures de la grotte Chauvetp. 18

			■Il est possible de traiter les deux méthodes de datation dans l’ordre que l’on souhaite même si l’énoncé guide cette démarche en proposant d’utiliser la datation absolue puis la chronologie relative.

			■Les termes datation et chronologie sont souvent utilisés l’un pour l’autre. Pourtant le terme même de datation suppose la détermination d’une date alors que le terme de chronologie induit la détermination de l’ordre chronologique dans lequel des évènements se sont produits. Dans le cas de la méthode absolue, on préférera utiliser l’expression de datation absolue et dans le cas de la méthode relative, on préférera utiliser l’expression de chronologie relative.

		


		
			Corrigé

			Exercice 1 La reproduction sexuée

			Introduction

			Les croisements tests ont pour but de faire connaître le génotype d’un individu qui présente un phénotype dominant. En effet, chaque individu diploïde, c’est-à-dire qui possède des chromosomes rangés deux par deux par paire, possède deux allèles pour chaque gène (sauf au niveau des chromosomes sexuels X et Y partiellement homologues). L’expression des allèles au niveau du phénotype macroscopique varie selon qu’ils sont dominants ou récessifs. Si l’on considère deux allèles d’un gène, A1 et A2, présents chacun sur un chromosome d’une paire de chromosomes, on parle soit de dominance si l’allèle A1 seul s’exprime contrairement à l’allèle A2 dit alors récessif, soit de codominance si A1 et A2 s’expriment tous les deux à 50 % chacun. On cherche donc à déterminer quels sont les allèles des gènes des individus sur lesquels portent les expériences. Nous pourrons ainsi connaître l’emplacement des gènes travaillés : liés car situés sur la même paire de chromosomes ou indépendants car placés sur deux paires différentes de chromosomes. Enfin il est précisé dans l’énoncé que tous les individus de la génération F0 sont de race pure. Cela signifie qu’ils sont homozygotes : ils possèdent les mêmes allèles pour chacun de leurs gènes. C’est le croisement de tels individus qui permet de mettre en évidence les brassages génétiques qui se produisent au cours de la méiose. En effet, on constate que des individus qui présentent des phénotypes nouveaux par rapport à leurs parents, apparaissent aux générations suivantes.

			1re partie

			Nous étudions le premier croisement test qui présente trois générations successives de drosophiles. Nous pouvons déjà déterminer que les gènes travaillés sont au nombre de deux : celui déterminant la couleur du corps (ébène ou gris) et celui gouvernant la longueur des ailes (vestigiales ou longues). On constate que la génération F présente 100 % d’individus exprimant le même phénotype quel que soit le sexe. Cela permet alors d’affirmer un deuxième point : les gènes étudiés sont placés chacun sur une paire de chromosomes homologues et non sur les chromosomes X et Y. On a donc croisé en F0 des mâles aux ailes vestigiales et au corps ébène avec des femelles aux ailes longues et au corps gris. Étant donné que 100 % des descendants en F présentent des ailes longues avec le corps gris, nous pouvons écrire les rapports entre les allèles de ces deux gènes : l’allèle ailes longues L est dominant sur l’allèle ailes vestigiales vg ; l’allèle couleur gris G, quant à lui, est dominant sur l’allèle couleur ébène e.

			C’est le croisement réalisé dans un deuxième temps conduisant aux individus F2 qui permet de savoir comment sont placés les gènes l’un par rapport à l’autre. On obtient 4 types d’individus répartis à raison d’environ 25 % chacun. Cela permet de savoir que les gènes sont indépendants l’un par rapport à l’autre. En effet, on assiste à une répartition équiprobable des chromosomes de chaque paire à chaque méiose. C’est donc au cours de la première division de méiose que s’est produit le brassage responsable de cette répartition : un brassage interchromosomique. Le document suivant présente les types de méioses possibles dans ce contexte :

			
				
					[image: ]
				

			

			Schéma présentant les différents types de méiose se produisant 
chez les femelles de la génération F

			On constate bien la formation d’environ 25 % de chaque type de gamètes à l’issue de la 2e division de méiose. On obtient d’une part deux types de gamètes non recombinés car présentant des associations d’allèles de gènes déjà existantes chez leurs parents à savoir 25 % de [L, G] et 25 % de [vg, e] ; on obtient d’autre part deux types de gamètes recombinés présentant de nouvelles associations d’allèles de gènes soit 25 % de [L, vg] et 25 % de [G, e]. 

			On peut donc présenter le document suivant où tous les génotypes et phénotypes de chaque mâle et chaque femelle des trois générations étudiées apparaissent :
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			Tableau présentant les croisements effectués 
ainsi que les génotypes et les phénotypes des individus des trois générations

			2e partie

			Nous étudions ensuite le deuxième croisement test qui présente lui aussi trois générations successives de drosophiles. Nous pouvons écrire que les gènes travaillés sont au nombre de deux : celui qui commande la couleur des yeux (allèle pourpre ou allèle rouge sombre) et celui qui détermine la longueur des ailes (allèle aile vestigiale ou allèle aile longue). Comme la génération F présente 100 % d’individus présentant le même phénotype quel que soit le sexe, cela permet aussi d’affirmer un deuxième point : les gènes étudiés sont placés chacun sur une paire de chromosomes homologues et non sur les chromosomes X et Y. On croise en F0 des mâles aux ailes vestigiales et aux yeux pourpres avec des femelles aux ailes longues et aux yeux rouge sombre. On peut constater que 100 % des descendants en F présentent des ailes longues avec les yeux rouge sombre, nous pouvons déterminer les rapports entre les allèles de ces deux gènes : l’allèle ailes longues L est dominant sur l’allèle ailes vestigiales vg et l’allèle couleur yeux rouge sombre R est dominant par rapport à l’allèle couleur pourpre p.
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